
  

L’Algérie fut conquise successivement par les Romains, les Vandales, les Arabes, les Turcs (1515-
1830), puis par les Français qui prirent ALGER en juillet 1830. Passons sur les raisons invoquées par 
le pouvoir de l’époque … la FRANCE avait succédé à l‘EMPIRE OTTOMAN, et le Dey 
HUSSEIN s’en était retourné vers Constantinople dès la mi-juillet ! 
 
Après la conquête, l‘ALGERIE connut un afflux important de colons européens qu’on appellera bientôt 
« Pieds noirs ». Ces derniers contribuèrent à la mise en valeur du Pays par la construction 
d’infrastructures (routes, ponts, ports, aéroports, hôpitaux … ) par la création et l’aménagement de 
villes modernes, par le développement de l’agriculture et de l’industrie et par l’instauration de 
systèmes sanitaires et éducatifs performants, notamment dans les villes. 
 
Cependant, ce développement ne profita guère aux autochtones musulmans qui furent victimes d’une 
certaine discrimination. De plus, l’ALGERIE était sous administrée avec 3 départements au début du 
conflit. 
 
C’est ainsi que le 1er novembre 1954 naît un mouvement de rébellion armé aux causes 
multiples (politiques, sociales, idéologiques) qui fait régner la terreur au sein des populations. 
 
Le gouvernement confie à l’armée française la double tâche qui est de rétablir l’ordre par la « 
pacification » et d’obtenir ainsi la confiance de ces mêmes populations. On fit alors appel aux soldats 
du contingent, impliqués contre leur gré dans ce conflit qui n’était pas le leur. Ils furent plus de 2 
millions à accomplir leur devoir. Le discours politique parlait des « événements » et les 
médias censurés, emboitaient le pas ! 
 
Le 21 janvier 1961, un des nôtres, Guy Hurtaud, de Chambrette fut fait prisonnier par le FLN, au 
cours d’une embuscade sur le barrage Algéro-Tunisien. Retenu en Tunisie, il ne fut libéré que le 
31 décembre suivant. 
 
A la suite des accords d’EVIAN, le cessez-le-feu prit effet le 19 mars 1962 à midi, et le 
scrutin d’autodétermination du 1er juillet donna l’indépendance à l‘ALGERIE. 
 
Ces événements ne furent reconnus comme guerre qu’en 1999. Comme toute guerre, elle fut une 
tragédie, puisque 25 000 de nos compatriotes sont restés là-bas ! Parmi eux, un landais, notre 
ami Gilles POUPLIN, de Bellevue, décédé à Batna le 1er juillet 1961. 
 
Comme lui, ils étaient tous très jeunes … 20 ans tout juste … certains déjà mariés et pères de famille 
… l’âge où l’on commence à se projeter sur son futur. 
  
Ils ont connu le déchirement du départ, l’au-revoir à la famille et aux amis, la séparation, 
l’acheminement laborieux vers le camp Sainte-Marthe à Marseille, le quai de la Joliette et 
l’entassement dans les cales d’un paquebot. Sur le pont, ils ont vu s’éloigner définitivement Notre-
Dame-de-la-Garde, puis sont arrivés sur l’autre rive où ils ont découvert la beauté des paysages. 
Rapidement aussi, ils ont connu le djebel, les pistes, les patrouilles, l’embuscade, la peur au ventre, la 
soif, la fatigue et le retard dans le courrier ! 
Mais ils ont surtout été seuls, loin des êtres chers, dans leurs derniers instants. 
Qu’il nous soit permis de rapporter ces quelques lignes tirées du journal d’un appelé : 
« Aujourd’hui à la compagnie, il y a eu des dégâts : trois morts, dont le Capitaine commandant 
et deux appelés. En partant en opération, leur jeep a sauté sur une mine. Ils n’ont pas eu 
le temps de souffrir … mais c’est pas de chance ! A chaque sortie, on se demande si on aura la 
chance avec nous ! » 
Méchéria – mars 1959 
 
Voilà, succinctement résumé, ce qui fut une période difficile de notre vie, même si nous avions par 
moments, l’insouciance de nos 20 ans ! 
 



A vous, jeunes ou moins jeunes internautes, que ces quelques lignes vous aident à mieux 
appréhender une page douloureuse de notre Histoire de France. 
 
Texte de Raymond Gabillaud 

 

 

  

https://www.leslandesgenusson.fr/wp-content/uploads/2013/10/UNC-AFN-22.jpg


 
Algérie…tract laissé par les fell’s, sur le barrage Algéro-Tunisien, secteur de Toustain, le 20 décembre 

1961 

 

https://www.leslandesgenusson.fr/wp-content/uploads/2013/10/UNC%2015%20(1).jpg


 
Panneau à la sortie du TARF 

 

C’est la guerre mais l’armée a ses règles. En cet après-midi du 01 janvier 1962, ce sont les voeux du 
Colonel qui va arriver en « hélico », la « DZ » fraichement repeinte. Photo de R. GABILLAUD 
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Denis Albert , départ en opération héliportée 
 

 
Denis avec son tireur F.M. 
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Jean-Michel LEBOEUF, 2ème à droite 



 

Jean-Claude BARRE, sur le port d’Alger 



 
Le 28 juin 1962, photo des libérables du 3/21 R.S. sur les quais de Bône, quille autour du cou et 

paquets cadeaux. Accroupi, 2ème à gauche R.GABILLAUD 
 
 
 

 
Noce de conscrits de la classe 56 

 


